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que les hauteurs d'un triangle sont les mediatrices du triangle obtenu

en menant par chaque sommet la parallele au cote oppose. Ainsi,
dans la geometrie de l'equerre, c'est le theoreme de l'existence de

l'orthocentre qui conduit ä celui de la convergence des mediatrices
des cotes d'un triangle.

J.-M. Cottier, P. Denis, M. Philippe, D. Roux — Construction

d\in spectrometre ä neutrons. £ ü'*>
• 2. S

1. INTRODUCTION.

l'n spectrometre ä cristal pour neutrons lents est un complement
indispensable d'un reacteur nucleaire.

Celui decrit dans cet article a ete realise au Laboratoire de

rechercbes nucleaires de l'Institut de Physique de Geneve pour un

reacteur AGX 201-P. Les resultats obtenus montrent que meme un

reacteur ne fournissant, qu'un faible flux de neutrons peut etre dote

d'un tel accessoire et devenir ainsi un precieux auxiliaire pour la

recherche.

Un spectrometre ä diffusion neutronique est un ap|)areil qui,
utilisant la diffusion coherente des neutrons par les novaux des

atomes d'un cristal unique, produit un faisceau de neutrons mono-

chromatiques aux fins d'experiences.
Le faisceau diffracte suit la loi de Bragg:

n\ — Id sin 0

dans lequel

n est l'ordre de diffraction
a la longueur d'onde de Broglie des neutrons
d l'espace entre les plans cristallins
0 Bangle d'attaque du faisceau de neutrons par rapport ä ces

plans.

La longueur d'onde X est liee ä la a itesse par la relation de Broglie:

X —
mi'

oil i> est la vitesse du neutron et rn sa masse.

En faisant varier Tangle d'attaque du faisceau, on obtient des

neutrons monocinetiques de diverses longueurs d'onde, done d'ener-
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gies variables, transmis ou reflechis avec un angle 2 0. La fonction du

spectrometre est done de faire varier Tangle d'attaque du faisceau
issu du collimateur du reacteur et de deplacer le dispositif de mesure
d'un angle double.

2. Construction.

Les elements qui ont dirige Telaboration du spectrometre ont ete,
d'un part, la position du reacteur et du canal d'acces utilise; d'autre
part, la possibility d'utiliser un goniometre de haute precision, dou-
bleur d'angle construit par la Soeiete genevoise d'Instruments de

physique.
Le spectrometre a ete etudie en fonction de ces deux elements

avec, en outre, le souci constant de le rendre adaptable ä un des

canaux du reacteur Saphir de YVürenlingen au cas oü une experience
demanderait un flux eleve.

a) Le collimateur. (1)

A la sortie du reacteur, le parallelisme du faisceau est assure par
un collimateur de 187 cm de long, de conception originale, qui assure

une collimation de 20 minutes d'arc. II est dispose dans Tepaisseur
meme du blindage, ce qui permet de situer Taxe de rotation du spectrometre

ä 30 cm seulement de celui-ci. Les autres canaux debouchant

sur cette face du reacteur sont blindes et reconverts d'une feuille
de bore disperse dans du plastique. Le collimateur, au moyen de levres
de bore-plastique, permet d'obtenir un faisceau rectangulaire de

dimensions variables et de minimiser Tinhomogeneite du flux due

au fait que le canal utilise est tangentiel et non radial.

b) Monochromateur.

Comme il a ete dit dans Tintroduction, e'est le dispositif qui
permet de faire varier Tangle d'attaque du faisceau de neutrons sur
le cristal et d'obtenir des neutrons monocinetiques de diverses

energies. Le cristal est fixe sur le plateau du goniometre ä Taide d'une
tete articulee permettant d'orienter avec precision les plans cristallins

par rapport ä Taxe de rotation du goniometre. Le plateau du goniometre

est solidaire d'un tambour gradue sur lequel on peut lire ä

Taide d'une lunette et d'un vernier optique la seconde d'arc. L'entrai-
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COMPTEUR BF3
BLINDAGE ET
PREAMPLIF1CATEUR

PLAN DU SPECTROMETRE

Fig. 1

lienieut electrique do ce tambour peut etre oontinu on programme.
Lue demultiplication de rapport 2: 1 entraine uu deuxieme tambour

egalement gradue et muni d'une lunette de lecture qui sert a

rpperer la position du faisceau transmis a\'ee un angle 20. Ce tambour
a ete muni d'un projecteur de faisceau dont le spot asservit le bras

du spectrometre.
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c) Bras et detecteur.

Le bras portant le detecteur s'articule dans le plan horizontal

sur un pivot muni de deux roulements obliques ä rattrapage de jeu

et dans un plan vertical sur deux roulements lateraux au pivot. Son

axe de rotation est le meme que celui du goniometre qui est pose sur

le pivot central, bien qu'il soit mecaniquement independant. Le bras

pese 125 kg et peut supporter sans deformation une charge de blindage
et d'instruments.

BRAS DU SPECTROMETRE Ffg.2

L'extremite du bras roule sur un rail * de 2 m de rayon de cour-

bure ä l'aide de deux roulements spheriques.

d) Asservissement.

Le deplacement du bras le long du rail exige une force de 4 kg.

L'ensemble moteur comprend un chariot pouvant glisser normale-

ment au rail et supportant les deux galets serrant celui-ci de part et

d'autre sur chaque flanc. L'un des galets est entraine par un moteur

generateur d'asservissement de type 59 MG 19 de Contraves.
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L'assercissement au spot projete par le bras du tambour decrivant
Tare 2 0 est assure par une cellule photoresistive differentielle ajus-
table transversalement et situee dans Taxe du bras.

Les deux plages de la cellule sont alimentees sous des tensions
alternatives de 2,5 V en opposition de phase.

Le signal recueilli, somme de deux courants opposes en phase, est

proportionnel ä Feclairement des plages. Ce signal, ainsi que celui issu

de la generatrice tachymetrique, sont amplifies par un amplificateur
a transistors et limites a la puissance nominale du moteur qui est
de 15 watts sous 64 volts.

La precision obtenue est meilleure que i 0,02 mm.

10 Kn, 90n. 267n. tämSär

e) Detection et comptage.

La detection du faisceau monocinetique est assuree par un tube

au BF3 suivi d'un etage ä charge cathodique, le tout entoure d'un
blindage de 7,5 cm de parafine et de bore et ajustable dans Faxe du

faisceau. Le preamplificateur est place sur le bras. Famplificateur
lineaire, le discriminateur et Fechelle sur un rack.

La regularity du flux est contrdlee par la commande automatique
du reacteur (2) qui assure la stabilite de puissance ä ± 0,3°„ pres
et par un moniteur dans Faxe du faisceau principal. Ces trois dispo-
sitifs sont synchronises pendant les mesures.

Archives des Sciences. Vol. 13, fasc. 3, 1960. 26

Fig. 3
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* Ce rail a ete obligeamment offert par la compagnie R.L.S.

Laboratoire de Recherches nucleaires.
Institut de Physique, Universite,

Geneve.

Seance du Ier septembre 1960

A. Amstutz. — Aperfit geologique pour le barrage de Valgrisanche.

Pour creer un lac artificiel de 70 ou 80.000.000 m3 et donner ainsi
de la regularity ä une chute d'env. 1000 m, un barrage en arc a ete

edifie ä 1.1/4 km en amont du village de Valgrisanche, au milieu de

la vallee du meme nom. Commences en 1951 par l'etablissement d'un

telepherique, les travaux furent ensuite controles geologiquement par
M. le professeur Parejas et aboutirent en 1959 au remplissage de cette

retenue d'eau.

A l'E, ce barrage repose sur des roches en place, sur des gneiss

albitiques avec micaschistes et autres roches detritiques permo-
carbonifercs de la « couverturc postorogeniquc hercynianne », et cet

appui parait etre relativement sain. Mais sur le versant VV de la vallee,
la voüte s'appuie sur une masse qui a glisse et qui est certainement
tres apte ä glisser encore, une masse en voie d'affaissement, faite de

gneiss albitiques, etc. partiellement recouverts de moraine.
Cette masse en glissement, en equilibre instable, est caracterisee

par les faits suivants, qui sont, pour un connaisseur de la geologie
des Alpes, typiques et tres significatifs.

1) Des fracturations plus ou moins accentuees, en sens tres divers,
de toutes les masses rocheuses aflleurant dans la zone indiquee sur
l'esquisse ci-jointe. Notamment:

a) Entre Bonne et le ravin qui passe ä mi-chemin de Mondange.
Tandis qu'au N de ce ravin, pres de la route par exemple, les strates

gneissiques sont exemptes de dislocations.
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